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ABSTRACT: The bacteria producing beta-lactamases extended spectrum are the leading cause of treatment failure observed 

in the treatment of bacterial infections. This study aims to evaluate the antibacterial effects of extracts hexanical, 70% 

methanol and aqueous leaf Spondias mombin (Desr.) A. Juss. (Anacadiaceae) on six clinical isolates of Enterobacteriaceae 

producing beta-lactamases with extended spectrum (ESBL) and a reference strain. The study of the antibacterial activity of 

the extracts was performed by the medium diffusion method and agar dilution Mueller-Hinton. For phytochemical screening 

extracts, chromatographic characterization method thin layer was used. It emerged from this study that the aqueous and 

hydro-alcoholic extracts are actives. They are bactericidal for the majority of tested strains with MICs ranging from 0.39 to 

1.56 mg / mg for the 70% methanol extract and 0,39 to 3.125 mg / ml for the aqueous extract. The phytochemical screening 

revealed a wealth of secondary metabolites such as saponins, tannins, flavonoids, sesquiterpenes, polyphenols, coumarins 

may be beneficial in the treatment of many diseases in Enterobacteriaceae. 

KEYWORDS: antibacterial activity, Spondias mombin, bactericidal, bacteriostatic. 

RÉSUMÉ: Les bactéries productrices de bêta-lactamases à spectre élargi sont la première cause des échecs thérapeutiques 

observés dans le traitement des infections bactériennes. Cette étude a pour objectif d’évaluer les effets antibactériens des 

extraits hexanique, méthanolique 70% et aqueux de feuilles de Spondias mombin (Desr.) A. Juss. (Anacadiaceae) sur six 

souches cliniques d’entérobactéries productrices de bêta-lactamases à spectre élargi (EBLSE) et une souche de référence. 

L’étude de l’activité antibactérienne des extraits a été réalisée par la méthode de diffusion et de dilution en milieu gélosé 

Muller-Hinton. Pour le criblage phytochimique des extraits, la méthode de caractérisation par chromatographie sur couche 

mince a été utilisée. Il est ressorti de cette étude que les extraits aqueux et hydro-alcooliques sont actifs. Ils sont bactéricides 

sur la majorité des souches testées avec des CMI allant de 0,39 à 1,56 mg/mg pour l’extrait méthanolique 70%  et de 0,39 à 

3,125 mg/ml pour l’extrait aqueux. Le criblage phytochimique a mis en évidence une richesse en métabolites secondaires tels 

que les saponosides, les tanins, les flavonoïdes, les sesquiterpènes, les polyphénols, les coumarines pouvant être bénéfiques 

dans la prise en charge de nombreuses pathologies à entérobactéries.  

MOTS-CLEFS: activité antibactérienne, Spondias mombin,  bactéricide, bactériostatique 
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1 INTRODUCTION 

Les maladies infectieuses sont responsables de 1/3 de la mortalité mondiale et de 45% des décès dans les pays en 

développement [1]. En Côte d’ivoire, ce taux se situe entre 50 et 60% [2]. Environ 70% des décès causés par les 

microorganismes sont dus aux bactéries [2]. Parmi les bactéries les plus fréquemment mises en cause, se trouvent les 

entérobactéries. Elles sont largement citées aussi bien dans les infections communautaires que nosocomiales. Pour traiter 

ces infections aux entérobactéries, les cliniciens ont recours aux beta-lactamines, notamment, les pénicillines, les 

céphalosporines à large spectre et les carbapénèmes (imipenème, neropenème, ertapenème), ou encore les 

fluoroquinolones (ciprofloxacine, pefloxacine, norfloxacine) [3]. Cependant, l’usage incontrôlé et souvent abusif de ces 

antibiotiques,  provoque une résistance de plus en plus accrue des germes vis-à-vis de ces molécules. Ainsi, la résistance des 

E. coli aux céphalosporines de troisième génération (C3G) est comprise entre 1et 5% en France, en Allemagne, en Pologne et 

en Suède, entre 5 et 10% dans les pays comme l’Espagne, l’Italie et le Royaume-Uni, et entre 25 à 50% en Turquie et en 

Roumanie [4]. L’Afrique n’échappe pas à ce fléau planétaire avec un taux de 10,5%en Afrique du Sud [5], 12 % au Cameroun, 

et 38,5 % en Egypte [5], [6]). En Côte d’Ivoire, selon les travaux de [7], la fréquence des entérobactéries productrices de beta-

lactamase à spectre élargi (EBLSE) qui était de 5,3 % en 2005 est passée à 16,8 % en 2009. Cette évolution rapide de la 

fréquence des EBLSE pose un véritable problème santé publique surtout que ces germes sont responsables de plusieurs 

pathologies telles que diarrhées, infections urinaires, suppurations, plaies chroniques et autres. Face à cette menace, la 

recherche de nouvelles molécules est devenue une nécessité aujourd’hui pour le monde scientifique. Dans cette quête, les 

plantes médicinales demeurent le principal réservoir qui est utilisé par plus de 80% des populations des pays en 

développement pour leurs soins de santé. C’est dans cette optique que s’inscrit la présente étude qui a pour objectif 

d’évaluer l’activité antibactérienne des feuilles de Spondias mombin sur des entérobactéries productrices de beta-lactamase 

à spectre élargi suivi d’un criblage phytochimique. Spondias mombin est une plante à la famille des Anacadiaceae. Elle est 

largement utilisée dans la pharmacopée africaine pour traiter des maladies à entérobactéries notamment la diarrhée, les 

infections urinaires, l’Ulcère de Burili, les plaies chroniques [8]. 

2 MATERIEL ET METHODE 

2.1  SOUCHES BACTÉRIENNES 

Les souches ont été fournies par l’Unité des Antibiotiques, des Substances Naturelles et de la Surveillance des 

Microorganismes aux Anti-Infectieux (ASSURMI) du Département de Bactériologie et Virologie de l’Institut Pasteur de Côte 

d’Ivoire (IPCI). Ce sont six souches cliniques d’entérobactéries productrices de bêta-lactamases à spectre élargi et une souche 

de référence  E. coli ATCC 25922 (Tableau 1). 

2.2  PRÉPARATION DES EXTRAITS DE PLANTES 

Les extraits de plantes ont été obtenus à partir des feuilles des Spondias mombin L. (Anacadiaceae). Ils ont été préparés 

par la méthode décrite par [9] en utilisant l’hexane, le méthanol 70% et l’eau distillée. Dans 1 L d’hexane, 125g de poudre 

végétale ont été macérés pendant 24 h. Les filtrats obtenus ont été évaporés à l’aide d’un évaporateur rotatif à 40°C puis 

séchés sous la hotte pour obtenir l’extrait hexanique. Le marc résiduel a été séché sur du papier buvard et pesé puis introduit 

dans 1Lde méthanol 70%. Après 24 h de macération, le filtrat a été évaporé au rotavapor pour éliminer l’alcool puis séché à 

l’étuve à 50 ºC pour donner l’extrait méthanolique 70%. Quant à l’extrait aqueux, il a été obtenu par macération de 125 g de 

poudre végétale dans 1 L d’eau distillée pendant 24 h. Le filtrat obtenu a été séché à 50 ºC à l’étuve. Ces extraits ont été 

conservés au réfrigérateur à 4 °C. 

2.3 ETUDE ANTIBACTÉRIENNE 

2.3.1 PRÉPARATION D’INOCULUM POUR LES TESTS EN MILIEU SOLIDE 

L’inoculum a été préparé à partir de deux colonies jeunes de 24 h. Elles ont été émulsionnées dans 2 ml de suspension 

NaCl 85%. Ensuite, la densité optique a été ajustée à 0,5 Mac Farland à l’aide d’un densimat. Un volume de 100 μl de cette 

suspension a été délayé dans 10 ml d’eau physiologique (0,9% de NaCl). 
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Tableau 1 : liste des souches étudiées    

Bactéries  Codes Origines  Phénotypes de résistance 

                                                                  Souches cliniques 

Escherichia coli 478C/14 Urine BLSE ;  RCFQ 

Escherichia coli 533C/14 Urine BLSE ; RCFQ   

Klebsiella pneumoniae 421C/14 Urine BLSE ; RCFQ  

Klebsiella pneumoniae 486Y/14 Bout de sonde BLSE ; RCFQ 

Citrobacter koseri 242C/14 Aspiration bronchique BLSE ; RCFQ ; KTG 

Citrobacter koseri 608C/14 Urine BLE213 ; RCFQ   

Souches de référence 
Escherichia coli ATCC25922      Sensible 

BLSE: Beta-lactamases à spectre élargi ; RCFQ: Resistance croisée aux fluoroquinolones ;  

BLE213: Cephalosporinase plamidique probable ; KTG: Kanamycine, Gentamycine, tobramycine  

2.3.2 TESTS DE SENSIBILITÉ 

Ces tests ont été réalisés par la méthode de diffusion en milieu solide utilisée par [10]. Pour le faire, une solution de 

concentration 100 mg/ml d’extrait a été préparée. Des boîtes de Pétri contenant de la gélose Muller-Hinton ont été 

ensemencées par inondation avec l’inoculum préparé. Ensuite, des cupules de 6 mm de diamètre ont été creusées en 

enfonçant le gros bout d’une pipette Pasteur dans la gélose. Ces cupules ont été ensuite remplies avec 50 μl de la solution 

d’extraits. L’ensemble a été incubé à 37 ºC pendant 24 h. Après ce délai, le diamètre d’inhibition autour de chaque cupule a 

été mesuré à l’aide d’un pied à coulisse. L’appréciation de la sensibilité des souches bactériennes aux extraits a été faite 

selon le critère de [11]. Ainsi, une bactérie est dite résistante si le diamètre d’inhibition est inférieur ou égal à 8 mm. A 

l’inverse, elle est dite sensible si le diamètre est compris entre 9 et 14 mm et très sensible lorsque le diamètre est compris 

entre 15 et 19 mm puis extrêmement sensible si le diamètre est supérieur ou égal à 20 mm.  

2.3.3 PRÉPARATION DE L’INOCULUM POUR LES TESTS EN MILIEU LIQUIDE 

Deux colonies bactériennes de 24 h ont été prélevées à l’aide d’une pipette Pasteur munie d’une poire et émulsionnées 

dans un tube à essai contenant 10 ml de bouillon Muller-Hinton stérile. Le mélange a été incubé à 37 °C pendant 3 h. Après 

cette incubation, 0,3 ml de cette pré-culture a été prélevée et dilué dans 10 ml de bouillon Müller-Hinton stérile puis 

homogénéisé. 

2.3.4 PRÉPARATION DE LA GAMME DE CONCENTRATION 

Une solution de concentration à 50 mg/ml des extraits retenus pour la détermination des paramètres antibactériens a été 

préparée. Une série de dilutions a été effectuée à partir de cette solution afin d’obtenir, des gammes de concentrations 

allant de 50 à 0,097 mg/ml. 

2.3.5 DÉTERMINATION DES PARAMÈTRES ANTIBACTÉRIENS 

La détermination des paramètres antibactériens a été réalisée par la dilution en milieu liquide selon la méthode utilisée 

par [12]. Ainsi, dans 10 tubes à hémolyse expérimentaux, 1 ml de chaque gamme de concentration d’extrait de plante, a été 

mis en contact avec 1 ml d’inoculum bactérien. Le tube témoin de croissance a reçu1 ml d’eau distillée stérile en plus de 

l’inoculum alors que le témoin de stérilité n’a reçu que du Bouillon Muller-Hinton (BMH) stérile. Les tubes ont été incubés 

pendant 24h à 37 °C. Après ce temps d’incubation, une observation à l’œil nu a été effectuée et la plus faible concentration 

pour laquelle aucune croissance bactérienne n’a été observée correspond à la Concentration Minimale inhibitrice (CMI) 

(Figure 2a). Quant à la Concentration minimale Bactéricide (CMB), elle désigne la concentration d’une substance permettant 

d’obtenir, après 24 h d’incubation à 37°C,0,01% de bactéries viables. Sa détermination a commencé par la numération. Celle-

ci a consisté à diluer l’inoculum de départ de 10
-1

 à 10
-4

 et à ensemencer ces différentes dilutions à l’aide d’une anse calibrée 

de 2 μl en stries de 5 cm de long, sur une Gélose Muller-Hinton(GMH) puis incuber pendant 24 h. Ces boîtes de Pétri ont été 

nommées A. Après la lecture des CMI, le contenu des tubes dans lesquels il n’y a pas eu de croissance visible a été 

ensemencé sur la gélose Muller-Hinton sur des stries de 5 cm. Cette série de boîtes de Pétri a été nommée B. La CMB a été 

déterminée en comparant à l’œil nu la croissance bactérienne des boîtes A et B (Figure 2b). Ainsi, la plus petite concentration 
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du tube qui a moins de 0,01% de bactéries viables par rapport à l’inoculum initial est la CMB. Le rapport CMB/CMI a permis 

de préciser le pouvoir antibactérien des extraits [13]. Si le rapport CMB/CMI est inférieur ou égal à deux, la substance est dite 

bactéricide. Par contre, s’il est supérieur à deux, la substance est dite bactériostatique. 

2.4 CRIBLAGE PHYTOCHIMIQUE 

La mise en évidence des grands groupes de composés chimiques dans les extraits s’est faite par chromatographie sur 

couche mince (CCM) et observé dans le visible ou à une longueur d’onde de 254 nm ou de 366 nm. Le criblage 

phytochimique  a été réalisée sur les extraits actifs c'est-à-dire les extraits méthanolique 70% et aqueux. Pour le faire, 10 µg 

d’extraits ont été dissouts dans 1 ml de méthanol absolu pour obtenir une solution d’une concentration de 10 µ/ml. Une 

quantité de 10 μl de cette solution a été déposée en spot sur une plaque de silicagel F254 (phase stationnaire) à l’aide de 

tube micropillaire. Les chromatogrammes ont été développés dans des cuves préalablement saturées d’éluant ou phase 

mobile Chloroforme-Méthanol-Eau (60: 35 : 5 v/v/v). A la fin de la migration, les chromatogrammes ont été séchés puis 

observés avant et après révélation soit dans le visible ou sous une lampe U.V. Les rapports frontaux (Rf) des différentes 

tâches observées sont calculés selon la formule suivante : 

 

 

 

2.4.1 MISE EN ÉVIDENCE DES TERPÉNOÏDES ET SAPONOSIDES 

Ces composés sont mis en évidence avec le réactif de Godin. Après pulvérisation de la plaque au réactif de Godin suivi du 

chauffage à 100 °C pendant 10 min, diverses colorations sont observées. Dans le visible, l’observation des taches violettes, 

bleues et rouge indique la présence des monoterpènes.  

Après chauffage de la plaque révélée avec l’hydroxyde de potassium, par exemple les terpènes sont indiqués en violet et 

les saponines en bleu. 

2.4.2 MISE EN ÉVIDENCE DES ALCALOÏDES 

Après pulvérisation au réactif de Dragendorff et chauffage du chromatogramme à 100 °C pendant 10 min, les alcaloïdes 

apparaissent sous forme de taches orangées dans le visible. 

2.4.3 MISE EN ÉVIDENCE DES POLYPHÉNOLS 

Après pulvérisation du chromatogramme par le réactif de Folin-Ciocalteu 10%, puis chauffage à 100 °C pendant 10 min, 

les taches bleues observées dans le visible attestent la présence des polyphénols. 

2.4.4 MISE EN ÉVIDENCE DES FLAVONOÏDES ET LACTONES SESQUITERPÉNIQUES 

Après pulvérisation du chromatogramme avec du chlorure d’aluminium à 5% (m/v) et chauffage, la présence de 

flavonoïdes est indiquée par les taches jaunes observables dans le visible ou sous UV à 366 nm. A l’UV 366 nm, l’observation 

de fluorescence jaune ou orange en présence du réactif de Godin indique la présence de flavonoïdes. Quant aux lactones 

sesquiterpéniques, elles sont indiquées par des fluorescences de diverses couleurs à 366 nm. 

2.4.5 MISE EN ÉVIDENCE DES COUMARINES 

L’acétate de plomb basique à 5% (m/v) a été pulvérisé sur le chromatogramme. Les spots de colorations vertes et bleues 

sous UV à 366 nm indiquent la présence des coumarines. 

2.4.6 MISE EN ÉVIDENCE DES TANINS 

L’apparition de taches de diverses couleurs (bleues, vertes, noires), observables dans le visible, après pulvérisation du 

chromatogramme par une solution de chlorure ferrique à 10%, montre la présence de tanins. 

Distance parcourue par le composé 

Distance parcourue par le solvant 

Rf = 
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2.4.7 MISE EN ÉVIDENCE DES ANTHRAQUINONES ET ANTHRONES 

Une solution éthanolique de l’hydroxyde de potassium à 5% a été giclée sur le chromatogramme. Les taches rouges 

observables dans le visible et à 366 nm confirment la présence des anthraquinones. Les anthrones par contre sont visibles à 

366 nm sous forme de taches jaunes.  

2.5  ANALYSE STATISTIQUE DES RÉSULTATS 

L’analyse statistique a été faite à partir de l’analyse de la variance à un facteur (ANOVA 1) à l’aide du logiciel Statistica 8. 

Cette analyse a permis de comparer l’activité des extraits hexanique, aqueux, et méthalonique 70 % des feuilles de Spondias 

mombin sur chaque souche d’entérobactéries étudiée. Elle a aussi permis de comparer l’activité des extraits et celle des 

témoins (eau distillée et ceftriazone). Il a été procédé d'abord à la vérification de l'égalité des variances à l'aide du test de 

Bartlett. Lorsqu’une différence significative est observée entre les activités pour une souche bactérienne, l’ANOVA a été 

complétée par des comparaisons multiples en effectuant le test de Turkey. Ce test permet d’identifier le ou les traitement(s) 

qui diffère(nt) significativement des autres. La plus petite différence significative entre les activités a été fixée à P ≤ 0,05 [14]. 

3 RESULTATS 

3.1 RENDEMENT  

L’extrait brut aqueux a donné le meilleur rendement qui est de 3 %.  Pour les partitions, le plus fort rendement est de 

40,8 %. Il est obtenu avec le résidu aqueux (Tableau 2).  

Tableau 2 : Rendement des extraits de feuilles de Spondias mombin 

Extraits et  partitions Poudre végétale(g) Extraits (g) Rendement (%) 

Extrait hexanique 125 3,75 3,00 

Extrait méthanolique 70% 113 7,55 6,68 

Extrait aqueux 125 8,47 6,77 

g : grammes 

3.2 ACTIVITÉ ANTIBACTÉRIENNE 

Les extraits hydroalcoolique et aqueux sont actifs sur toutes les souches étudiées. Les diamètres d’inhibition sont compris 

entre 12,33±1,15 et 14,33±1,15 mm pour l’extrait méthanolique 70% et entre 10,66±1,15 et 12,66±1,15 mm pour l’extrait 

aqueux (Tableau 2). A l’inverse, l’extrait hexanique n’a aucune activité (Figure 2). Les concentrations minimales inhibitrices et 

les concentrations minimales bactéricides déterminées ont montré que l’extrait méthanolique 70 % est bactéricide sur 100% 

des souches avec des CMI comprise entre 0,39  et 1,56 mg/ml (Tableau3) alors que les CMB vont de 0,78 à 3,125 mg/ml 

(Tableau 3). Quant à l’extrait aqueux, il est bactéricide sur 57,15% des souches avec des CMI comprises entre 0,39 et 3,125 

mg/ml alors que les CMB évoluent de 1,56 à 12,5 mg/ml (Tableau 3). La figure 3 est une illustration de la détermination des 

paramètres antibactériens sur la souche de Klebsiella pneumoniae 421C/14: CMI (Figure 3a) et la CMB (Figure 3b) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Evaluation de l’activité antibactérienne des feuilles de Spondias mombin L. (Anacardiaceae) sur la croissance in-vitro de 
souches d’entérobactéries productrices de beta-lactamases à spectre élargi (EBLSE) et tri phytochimique 

 

 

ISSN : 2028-9324 Vol. 20 No. 2, May. 2017 436 
 

 

 
Figure 1: Activité des extraits de Spondias mombin (moyenne ± SD) sur les souches d’entérobactérie. 

Les barres avec les mêmes lettres ne sont pas significativement différentes au seuil de α = 5 %. 

 

Figure 2 : Activité des extraits Spondias mombin sur la souche 1000C/14 
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Tableau 3: CMI et CMB des extraits bruts 

                           Extrait méthanol 70% (mg/ml) Extrait aqueux (mg/ml) 

Bactéries CMI CMB CMB

CMI
 

pouvoir CMI CMB CMB

CMI
 

Pouvoir 

E. coli478C/14 0,39 0,78 2 Bactéricide 0,78 1,56 2 Bactéricide 

E. coli533C/14 0,78 1,56 2 Bactéricide 0,39 1,56 4 Bactériostatique                        

K. pneumoniae421C/14 0,78 1,56 2 Bactéricide 1,56 3,125 2 Bactéricide 

K. pneumoniae486Y/14 0,78 1,56 2 Bactéricide 1,56 3,125 2 Bactéricide 

C. koseri242C/14 0,78 1,56 2 Bactéricide 1,56 3,125 2 Bactéricide 

C. koseri608C/14 1,56 3,125 2 Bactéricide 3,125 12,5 4 Bactériostatique 

E. coli ATCC25922 0,39 0,78 2 Bactéricide 0,39 1,56 4 Bactériostatique 

CMI : Concentration minimale inhibitrice; CMB: Concentration minimale bactéricide; 

 

Figure 3a: Détermination de la  CMI de l’extrait méthanolique 70%  sur K. pneumoniae 421C/14 

 

Figure 3b : Détermination de la  CMB de l’extrait méthanolique 70%  sur K. pneumoniae 421C/14  

 

Figure 3 : Détermination des paramètres antibactériens 

 

C1 C2 C4 C6 C5 C9 C8 C7 C3 C10 TS TC 

CMI = 0,78mg/ml 



Evaluation de l’activité antibactérienne des feuilles de Spondias mombin L. (Anacardiaceae) sur la croissance in-vitro de 
souches d’entérobactéries productrices de beta-lactamases à spectre élargi (EBLSE) et tri phytochimique 

 

 

ISSN : 2028-9324 Vol. 20 No. 2, May. 2017 438 
 

 

Tableau 4 : Composés chimiques mis en évidences dans les feuilles de Spondias mombin 

Composés chimiques Extrait méthanolique 70% Extrait aqueux 

Saponosides + + 
Tanins + + 
Coumarines + + 
Alcaloïdes -- -- 
Flavonoïdes + + 
Terpènes + + 
Lactones sesquiterpéniques + + 
Polyphénols + + 
Anthrones + + 

-- : Absence ; +: Présence 

4 DISCUSSION 

L’étude avait pour objectif d’évaluer l’activité des extraits hexanique, méthanolique 70% et aqueux des feuilles de 

Spondias mombin sur des souches d’entérobactéries productrices de bêta-lactamase à spectre élargi (EBLSE).La 

détermination du rendement des extraits a montré que l’extrait aqueux a le rendement le plus élevé (6,77%). Le meilleur 

rendement de l’extraction aqueuse pourrait justifier en partie la préférence de l’eau comme solvant de préparation en 

médecine traditionnelle [11].  

Cette étude a montré que les extraits aqueux et hydroalcooliques sont actifs sur les bactéries étudiées. A l’inverse, 

l’extrait hexanique ne présente aucune activité. Cela signifierait que les composés responsables de cette activité sont 

solubles dans le méthanol et l’eau mais très peu solubles dans l’hexane [13]. Les diamètres d’inhibition sont compris entre 

12,5±1,2 et 14,5±3,5 mm pour l’extrait méthanolique 70% et entre 11,1±1,2 et 12,7±2,5 mm pour l’extrait aqueux. L’extrait 

méthanolique 70% est significativement plus actif que l’extrait aqueux. C’est le cas observé sur la souche de E. coli 478C/14 

où diamètre d’inhibition est de 14,5±0,7 pour l’extrait hydroalcoolique alors que celui de l’extrait aqueux est de 11,7±0,5 

mm. Cela pourrait se justifier par une synergie d’activité entre un composé extractible dans l’eau et un autre extractible dans 

le méthanol [13]. Ces résultats sont en adéquation avec ceux obtenus par [15]  qui ont aussi montré que cette même plante 

exerce une activité inhibitrice sur la croissance in vitro des souches sensibles de ces mêmes espèces  bactériennes.  

La détermination de la concentration minimale inhibitrice (CMI) et la concentration minimale bactéricide (CMB) a montré 

que les extraits méthanolique 70% et aqueux de feuilles de S. mombin sont bactéricides sur la majorité des souches 

bactériennes. Les CMI sont comprises entre 0,39 et 1,56 mg/ml pour l’extrait hydroalcoolique et entre 0,39 et 3,125 mg/ml 

pour l’extrait aqueux. Quant aux CMB, elles vont de 0,78 à 3,125 mg/ml pour l’extrait méthanolique 70% et de 1,56 et 12,5 

mg/ml pour l’extrait aqueux. Ces résultats confirment ceux  [16]  qui ont mis en évidence l’activité antibactérienne des 

feuilles et d’écorce de tige de S. mombin sur des souches sensibles de ces mêmes espèces de bactérie. 

Ce pouvoir bactéricide des feuilles de S. mombin contre toutes les bactéries étudiées pourrait justifier en partie 

l’utilisation de cette plante en pharmacopée africaine contre certaines pathologies. C’est le cas de l’utilisation de cette plante 

dans le traitement de la diarrhée [9], une pathologie dans laquelle, E. coli est très souvent impliqué. Il en est de même pour 

l’utilisation de S. mombin dans le traitement de l’Ulcère de Burili [9], pathologie dans laquelle E. coli est reconnus comme un 

germe de surinfection. 

Le criblage phytochimique des extraits actifs de feuilles de S. mombin a permis de mettre en évidence des tanins, des 

saponosides, des flavonoïdes, des coumarines, des lactones sesquiterpéniques. Par contre, les alcaloïdes n’y ont pas été 

caractérisés. Ces résultats sont différents de ceux de [17]  qui ont montré la présence des alcaloïdes dans les feuilles de S. 

mombin récoltées au Brésil. Cette différence pourrait se justifier par le fait que les méthodes ont été employées pour la mise 

en évidence des composés sont différentes. Dans les travaux de [17], la caractérisation a été réalisée en tube alors que dans 

cette étude, elle s’est faite par la chromatographie sur couche mince. En effet, la méthode de chromatographie sur couche 

mince est plus précise voire fiable que la caractérisation en tube qui peut donner de faux positifs. La présence des tanins, des 

saponosides, des flavonoïdes, des coumarines serait à l’origine de l’activité bactéricide mise en évidence dans cette étude, 

justifiant ainsi son utilisation dans le traitement de certaines pathologies bactériennes dans lesquelles sont impliqués ces 

germes [18].  
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Outre l’activité antibactérienne, ces mêmes composés pourraient justifier d’autres indications thérapeutiques de S. 

mombin. Ce qui donnerait un fondement scientifique à l’utilisation de cette plante dans la pharmacopée. Ainsi, la présence 

des tanins qui sont dotés de pouvoir coagulant pourraient justifier l’emploi des feuilles de S mombin pour stopper les 

hémorragies d’où son utilisation pour traiter les métrorragies [19]. L’activité diurétique des coumarines et des lactones 

sesquiterpéniques, composés caractérisés dans la plante pourrait être à l’origine de l’utilisation des feuilles de S. mombin 

dans le traitement traditionnel des rétentions d’urine [20]. Les saponines caractérisées dans cette plante pourraient justifier 

son utilisation chez les femmes en travail grâce aux propriétés abortives des saponosides [21]. 

5 CONCLUSION 

En définitive, cette étude a permis de montrer l’activité antibactérienne des feuilles de Spondias mombin sur des souches 

entérobactéries productrices de beta-lactamase à spectre élargi. Cette activité est de nature essentiellement bactéricide. Par 

ailleurs, les groupes de composés chimiques, probablement responsables de cette activité ont été mis en évidence et sont 

mieux concentrés dans le solvant hydro-alcoolique. La partition de l’extrait hydroalcoolique a montré que les partitions à 

l’acétate d’éthyle et au butanol sont les plus actives. Ces travaux doivent se poursuivre afin de prouver l’innocuité de la 

plante et réaliser un fractionnement bioguidé afin d’isoler la ou les molécules responsables de cette activité bactéricide. 
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